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la Ste Vierge poitant l’Enfant-Jesus, de Ht-Dominique rece 
vant le Rosaire des mains de Marie et de Ste-Catherine de 
Sienne le recevant de celles de l’Enfant-Jésus, bientôt, dis- 
je, ce groupe sera placé sur un artistique piédestal eu face 
du sanctuaire. C’est lui qui recevra le Magnificat que les 
pèlerins chantent avec tant d’entrain au retour de leur pro­
cession. Placé an centre du parvis il semblera inviter les 
amis du sanctuaire à leur ériger tout autour de lui les 15 
groupes désirés par la Reine du Rosaire. Une partie du 
piédestal, finement polie portera cette inscription : Hom­
mage des Enfants de Mûrie de St-Sauveur, Québec. Evidem­
ment ceci veut dire que ce sont bien les Enfants de Marie de 
St-Sauveur de Québec, qui ont présenté ce beau groupe à 
leur mère du Cap. Grand, très grand merci, au nom de la 
Ste-Vierge, aux bonnes et pieuses Enfants de Marie de 
St-Sauveur.

La bénédiction de ce groupe se fera le 10 Septembre pro­
chain, le jour même du pèlerinage de la paroisse St-Sauveur 
et celui de la Société de Tempérance de l’Eglise St-Pierre de 
Montréal.

Notre-Dame du Cap priez pour nous.

Lami du peuple
Rien n’est plus dans les idées présentes que la pitié pour 

le peuple et le désir de soulager la misère, la faiblesse des 
petits. On parle beaucoup des souffrances des classes infé­
rieures de la société condamnées à une vie de labeurs et de 
privations. Ou en parle volontiers, comme s’il s’agissait 
d’une découverte des temps modernes, comme si jamais per­
sonne ne s’était occupé de la misère humaine. Et l’on s’en 
va apôtre de la philantropie prêcher aux multitudes cette 
vérité profonde, à savoir : Qu’il est temps que la misère 
cesse; et l’on entasse combinaisons sur combinaisons, pour 
résoudre ce fameux problème social, dédaigneux de toute 
solution présentée par la religion.


